
Écoles maternelles : la suppression d’At-
sem inquiète

À la rentrée de septembre, Bayeux intercom va réduire le nombre d’Agents territoriaux
spécialisés des écoles maternelles (Atsem), qui aident les enseignants. Une mesure qui
inquiète les parents.

La polémique

« Réduire le nombre d’Atsem (Agents territoriaux spécialisés des écoles maternelles),
c’est un choix politique. On ne peut décemment pas accepter que nos enfants soient
amputés de conditions de travail satisfaisantes », s’insurge Chloé Broggi. Cette mère
d’élève est inquiète  : Bayeux intercom réduit, à la rentrée de septembre, le nombre de
ses agents présents dans les classes maternelles. Une décision « prise sans concerta-
tion  » jugée inacceptable par les représentants des parents d’élèves de 11  des
13 écoles de l’intercommunalité.

Ils se sont constitués, �n mars, en un collectif qui s’est réuni, samedi, devant les locaux
de Bayeux intercom pour «  interpeller les élus et tirer la sonnette d’alarme avant le
conseil communautaire de Bayeux intercom jeudi prochain », au cours duquel le bud-
get sera entériné.

Ce qu’ils craignent, c’est une dégradation des conditions d’accueil et de la qualité de
l’enseignement. « Quand il y a deux Atsem pour trois classes, assurent-ils, l’enseignant
doit se démultiplier  : accueillir les parents, gérer la salle de sieste, changer un tout-
petit, gérer les activités des élèves, tout ça en même temps ! C’est délétère pour l’en-
seignement. » « Ce n’est pas du confort, c’est indispensable ! » insistent-ils.

Le collectif sera reçu « rapidement  », fait savoir Arnaud Tanquerel, vice-président de
Bayeux intercom, en charge de l’enseignement. L’élu assure «  comprendre le ressenti
des parents et des enseignants ». « Mais c’est une autre façon de travailler et cela ne
se fera en aucun cas au détriment des enfants », promet-il.

Baisse démographique
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Soulignant l’obligation, pour les communes, d’affecter « un poste d’Atsem par école et
pas par classe  », l’élu avance aussi des arguments d’ordre démographique. «  En dix
ans, on a perdu 17 % des effectifs en maternelle. Cette baisse est encore plus mar-
quée depuis cinq ans, au cours desquelles on a perdu 12 % des élèves, explique-t-il.
L’Éducation nationale a aussi retiré des postes : on a perdu huit classes au cours de
ces cinq dernières années. Bayeux intercom fait aujourd’hui le choix de réduire une
partie des encadrants. »

Un argument que les parents d’élèves balaient d’un revers de la main. « C’est vrai qu’on
est dans le creux de la vague. Mais compte tenu du nombre de projets immobiliers, les
chiffres démographiques vont remonter. »

« On va mettre en place un plan de formation, rétorque Arnaud Tanquerel. L’idée est de
former des jeunes en alternance. Dans deux ou trois ans, quand on aura besoin de
nouveaux agents, ils pourront intégrer rapidement la collectivité. »

Pour l’heure, ce dispositif prévoyant deux Atsem pour trois classes de maternelle est
déjà en place dans trois écoles de l’intercommunalité  : celles de Letot La Poterie et
d’Argouges, à Bayeux, et celle de Saint-Vigor-le-Grand. Une réduction du nombre d’At-
sem qui a eu pour conséquence des « dysfonctionnements manifestes » et de « nom-
breux problèmes d’organisation », a�rme le collectif de parents d’élèves. «  Il y a une
école où ça a été plus compliqué, concède Arnaud Tanquerel. Il a fallu changer les ha-
bitudes de travail. Mais dans les deux autres, ça s’est très bien passé. »

Gaëlle LE ROUX.

Les représentants des parents d’élèves de 11 écoles de Bayeux intercom se sont organisés en
collectif pour défendre la présence d’un Atsem par classe de maternelle. Ouest-France


